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M l \ELLES PROPRIÉTÉS GÉOMÉTRIQUES ET MÉCANIQUES DES
SURFACES DE NIVEAU ;

D'APRÈS M. JACOB AMSLER,

De H a l d e n , en Suisse.

( J o u r n a l de M. C r e l l e , t o m e X L U , page 3 i 4 ; i 8 5 i . )

1. Soit ƒ (.r, j , z) une fonction des coordonnées rec-
tangulaires x, / , z qui satisfont à l'équation aux diffé-
rences partielles,

d*f d'f d>f
dx> dy* dz> '

alors Féquation
f(x9 y, z)z=z constante

représente un système de surfaces de niveau.
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Soient

(2) f(x,y,z) = *i9

deux de ces surfaces, et pi9 qi deux points sur la pre-
mière surface (1). Par px et qx on fait passer deux tra-
jectoires du système qui rencontrent la surface (2),
respectivement en /?2 et q2. Nommonspx et p2points*cor-
respondantsj de même qi et y2. On a la proposition
suivante :

THÉORÈME. La distance de deux points quelconques
des deux surfaces comme pt et q2 est égale à la distance
des points correspondantsp^ qx.

(Sans démonstration. )
Au moyen de cette propriété géométrique, ou peut dé-

montrer cette proposition de mécanique :
THÉORÈME. Si les surfaces (1) et (2} sont des masses

homogènes, Vattraction de la masse de la surface (1)
sur le point p2 de la surface (2) peut se ramener à rat-
traction que le point correspondant pt éprouve de la
part de la masse ( 2 ).

Soient Vt le potentiel de Faction sur />2) et V2 le po-
tentiel de l'action sur pt -, on aura

g™-
ou. ce qui revient au

dv*f'(

même,

rfV, dV7

da, da.-,

f ' ' ( * • ) '

/'(•i)1

Cette proposition a lieu pour toute loi d'attraction qui ne
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dépend que de la distance. C'est une généralisation du
théorème d'Ivory dans la théorie de l'attraction des ellip-
soïdes et de l'extension donnée à ce théorème par Poisson.

Les démonstrations sont à trouver.


